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;"LA SCIE ILLUSTR!iREs " j

ni eî saýn§ lprqd uire, le. .rpoîudre effe jEl
isý,v.hnargRft-Ja ôtte,.deçcarnélas de- cornfet,.
ses, de couroti de~he'iles, .îmnpoqeiblè!
et de s

und~.re~4fr~s'-i son

ePHYSIOOG'E. .
~Et lafn Ude Ioiég.auEEEc n

Yç e.lle,-vous entreprenez 4l tâq
cléiene enpessayra détablir un1e,çEle

versatio. Elle acuiescerai ahacune de
vos , remarque, ses repque seront m-

A. I~1RAD e Ci.,IMPRIMEURS.,

exrdeledäue cove a, i& 1.i :du
quadrille vous la réinstallez dàs un -fair-
teuil qu'elle n'aurait jamais dû lasr à
vous la saluez gravement. en maudissant

laminute, où. vous lui aveétérésenté.
La coquette: je renonce de suite a fare

l'analyse philosophique de la coquette.
Est-il possible:-a un airtisté& de" daguer-
réotyper le caméléon lorsque sous les rayons
solaires ses éc'ills nous -présentent tou-
tès lesouleurs-du ý:prisme?:Les grands
maîtres y. ont peut-étre réussi,,témon
Léonard dans le Temple -de. Cnide Chant

Une fille de Crète- abordal 1immortelle,
(ygtía8

Dès'flots d'adorateurs s'empressaient au-
[tour:d'elle

APl'oreille de l'un elle parlait tout bas
Elleaccordait à l'autre un souris:plein de

[charmes;
Sur untroisième enc6re elle appuyait son

O' c el! queidansla 'foule elle causa d'alar-

Com1ien ell- était belle et parée avec art!
Sa;,vbixrétait'perfide ainsi que;son regard
D'uneidivinité la-démarche est, moins fiè-

u ~[re v..
"r'coque.tte'n'est pas toujours. la plus

belle de 'la-soirée, rmais:elle,,,epossède à un
degié supreme-le talent de s!antacher des
galaits-pro ;temporë. Il 'faut ä.ermnarquer
qùellerîtgénéit diplomatique elle. :met

engewupour-'flirter( c'est ,ün:mot' reçu:), -
ve,àitiois:ou ciatre. cavalier's tà -la1fo.is. ;:i
"'zSi :pendant la; Chaied Dl
vòïis a!bpressg:l'a main- dans, .u:ne 1 étreint
doucereusep- vous: vous. imaginez desuite
que vous êtes son fa;vori. Détrompez-vous,

. homme de trop de foi, cette Armide, per

:" ri-ia

% v-fh n a: x ui

Si elle v
Si elle vous permeTËe èiUir la plus bel-

le fleur de son bouquet, méfiez-vous -m&-
fiez-vos Si .étejtant larhalegr qui ré-.
gne dans la salle Ida 1,:elevouts lvite à
lui ten*i ècrnigiendif9¥ -corridor
frais-et bien-aéré-méfiez-vous-toujours.
C'est la panthère qui rôde partout quaerens
qiiem devobret»~. Ni ' su .4

On azdiffélrentés 'opinionsesldséqut5
tes.-Lés vie iller raman-'quicont':ds:igflb.
les! à m'arier peusentqe'ciest .unejeunei
fille trèsLoancé b . > b

:Le'sjeunaes/dermoiselle sbiui èn:-sodtrax
peu :jalouses; la:trouvent euâ peu étrange
dans:sa'conduiteý'-n "' A m . 'a

Lesimessieus-etiles lidnsénp'arlentise
Ion-leursgoûts; eti le'urs éîaprices tcomme
d'une peisonue-qui a >di ;chic,"'ou n'ue

-demoiselledes- plsicharmantes.:-: smo
Quant'aux vieilles filUes, elle's sont'ordi,

nairement passées-a%lâge qui'mériteono
tre respect et indulgencede 'e lcetiqie.
Je les laisse.ennpaix sur- leûrsj rcaieues
où tous:iles assistantsapeuvent.les. yoir,tn
tôt plongées danslunexcontemplationc bléa
tep~ où.médisant 'entre: elles,. dez leurç prò
chaim :. o langue que:.veuxctu?a.. -

LE SOUPER-
Turba ruit ou ruuni.

Luccpllust dine au-
SJourdhucezt. 2Lucullus

- 'mmuiiùit -les ports-d. tl'a salled' tsbu-
peris'ouvrent :a deux mbattants Leeo
d'Sil est féerique;>la-iabIe nousl parlted de
nectar et d amb.rotsiso, s une i-
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L SCIE Il.MUS-iRÉE,

-Le'-.premnie rs-tlot:Lq qu.-naisn-a larmistes dà-se-nnaIltiI pier-et---de--glose- -t.nentrava-it réslu- tter-d-iflici le-question~
stalle sontrdiairemnent composés d'esto- sur les differentes éciligs à prendre de: voies et maoyonsy n É S

mnacs creuNkd'Pa uetils vorhees. Les pour conjurer.- e.au qui nous enaçait. Au Séminaire M. Evantourel n'aytit
demoiselles demandent nn petit peu de lei ton .de ement lu les claúiy111 :ét -4lWGin u
perdrix-,d 'iin ufu ts'rnri- les dan- des iquartiere infects à o posait l'étmle dcuMti.lbirgé, son.panuïù<I
sedirsrplac6s dier.ièré el les;gsrtidns dévo- la furmtiõa áî comité d s était l bre.de.uevie et de.son tèmpsi i.spi:v:it
rent déjà du regard lesplats:qils dévore- IR-r-i lilait p" rqu; ,- yait ses goûts-Ans-i aucuti livre de droit on
rnt quand viendra leur tour, les autres, deja oir I ml. M.A I?eter a idejà autre ne s'est jamais. ynué, e nous s-
tiennent le rôle-deaiters et sont attentifs envôye au governeim~ent ies soumrssî. chions,d'avor été toudhipar ui.-Du reste
aux demandes de. leurs partenaires. assecbasses pour á nstruct oi 'est assegagoutu.me;niee parmirle
Bientôt damesot messieurs se versent .aaretsur les paimes d' £rham. . a étudiants quci .veulent pratiquer,'..d'ètu-

quelques lißfióiýis."Les doux épanche- >quand ons'aperçtyji-tée lesprédetlon du dier seulement es formules de la pratiue
nienlis cdm iieïrisà ipaaiäitre dàtrs leurse Jo url n -était.gun'e, blague coloss et de n'oriW-fè &iisiïr drit'que
relationsL mes:mnottogse passent* de- La Sci plus franche et plussa aànà -orsjpi'islàÔïi idàIlFïtigné t--ai:
ràain en,.nain, 1?effet,. ata'rde pas à se avou:eïï e'istèrc&du márLàtQiiébeoel e fur et à mesure que gnelquesa dupesieur.
fai-ïesenti" f ietlured qlques disti- .constate les ravages-dela dis n présentent dess bâu'eiiI où des

gl dan'legenrz) de ceux-xi: ceinte de Stadocona. Pouý nos ste questionsîonlos;h-'&M 3:2 d

n r ir ê tre amour ré- e'est lOrgane de la Mlice it De là souvent aussi tanit. de causes mal
.. : p - ( ponde! pomper..es annones gouvenment plaidées oà l'argument est flasque, comme

Et mÈr ioriheùr poutrai faireale dot d'un pour éay on able et e- ruin s une boursiét-*vtideq arii c

[monde. La peste, c'estle Coiirriei du Canada la fortune d'un hommoitesoûVêtsws tête
--- qu.emposonne ses lecteurs avec les- ourent les plus grands risques

Vieus! viens ange. du ciel je t'ai m ,j r t0c leur sert troi is par La connaissance du droit pour M. E-
[t'airnef! semaine. - - . 4 nt aourel devait a.river toute seule; con-

et ie! le dire ici, c'eet le'bonhenr suprme! est , e et le gouverne du le reste grâce - cette faculté d'itui-
amène nécessairement . la conversati.i ijq nq i.qu nornme-un Anlaistaaïl tron . optôt a: cette puissance dgi pos-
eur le vaste champ des confidences. élevé d',Ajtdant général, en rendant sèdent .er.ains corps d'absorber tout c<

Quelquefois on voit naître entre lee coupable:d.L!'ingratit'ude Id plus:noire en- qui los e ioure et dont ce monsieur était
ours-anme-dîicussîi-éhaudeipetto,-sur- -verle -Colonel de-Sàlaberry- qui aà-porté doué-au suprême-dégré. -- -- - -

certains article!s du ode de Cythre. On sihaut.le nom ,canadien sur..es.côtes du M. Evan'onrel eut done cela de boit
se parle bas avec des veux chargés de Ch.1a Rii.lèéi< ë héros cauinadien aété qu'il ne fut pas obligé de se faire l'avocat

. n., itisrun on sourit, on fait- incrédule p a v -lamênie monnaiè-que les Alci de-qui que:se fut, pas înmm-gspróei
q d oes dis: eng iadesgles Kristdès e les T mistocles; causes, ce qui i fut d'un grand service,

rent, ot e mee rments usque- quand nos cornpatrotegseront-ils attendu que ses nombree-xd--ennemi. ne
- - - (A continuer) ~ soumis a êet-stràcismiie >arbdre. purent jamriais convaincre devant se.

Quand dbncäin-ons nou 'un adrinie électmriu àqavir- compriinisa cause dit
-.-- ------ bleh i'iî,u'àorri éran~ tration intùgfegour éc pé r eC% héro. plus hum i a r

S E i R;E d«nt'i rioblei n ritels jours gîer. quelîqn r ,
- -;'::'- sur-Ia"t&Beîiî ' enfin, d'-avórd l~ilé-tau tro ne - rune

i QUEBEC, 19MA,1865 .parmi les prote rde - -Vetve et cel
------------ ;~.. :. ..- ~ -' spoliateurs.de i lia in-

- -- .- cWi rMr oN dinIR. sr On doit a ouer que ce fut une preuve-
Dans la nut de Samedi à Dimanche P

srEcl.dera:uemnd..aarde'airm
desqaisserables--cume -des mrnais de -en vue que certain.b>é tncsi la >rofles-
débauche---ont pénétré dans l'atelier typo- - EVANOU Eaa vie a-

glapiqeýfaracsion d?.avocati sans entrer d anavea-
graphîque:de ra cie filasice et:ont fit une . - - -- ~-' - tive d.t cette phalaf eipopulaire, qui,
razia des m eubles et des cases. Com m e le- i u i étate P a cons e e g e r i e ctt r u -

grandmnombre <le nos ennemeisneont- tout -- Ses études colégials termées M.. atoc grade .par ie cette repu-

aup.lus qu, des personnages; noffensifs; Evantourelchoisit-parmi les profes.sion" -quetinloues tane tli dui lait-u.i.
nous avons lieu de croire-que-ce coup:dce libérales:celle qleigeatte .moins.de- en est ai qui.

main ,toimbe:deplus ha7ut-Noris:.nedonne- tudes pour ce.lui qui y aspi;riet en n erme
rons.'pas aujourduir1e norii:deilstiga- terips. renfermait-zplus ac promesesde, "Advocains, sed nonlatr

-teur'du complt, les spi.euves . physique's, places iucratives.tt d'bolneur,--la pro- . "Res mirandapopuk .
nous mahquent pourlefaire, mais qi'il .fession-d'avocat.li-a-saissdire gn.e:
c6mprennezbënqu il aura tôt.on tard.maille :Evahtourel ne choisit pas cette profession " il- fuavt t slnséire ver, phoye
. partirâàvecla justice-Quelque, saoitAle par goût. Il eutcela, d co;mmtnvec q le peuple döit admirer"
caraètère 'de notre. joural, Jes tribunaux de grands esprits.commel-1gugo,R.ayîgnan- Et que de bén:ficesne pouvaient-ils jas:
sontlà pour-défendre iepropriétés.des ici- ¡Auber,-savoir, une haine de -tigre contre uigrdi~citteposit ioh d'avöci satis eau-
toyejsv'. .. Notre:publicafion vapouvoir lapiatigue'de ha :chicaneoual'étude des ses? M IectorLaggavi;sans avoir plai-
se-lcontinuerwneore,-nous·. lassuronsa -affaires prosaiques--Aussi choisit-il cette' é, et.par son seul titre d'avocat, n'avait-il.

Malluré faixtastique lde-,la- Scie rencontre -prôféssion, nori por:s'erpli-r erare-de p été'fairSolIipieu gnérat ?7Et pour-
une approbatiôn presquemunivrselle et- 'droit>et.de lois, mais pour se faire une quoi lui .M.EvautoureI ne pouvait-il pas-
l'encouragement inm-ense que nousrece- tenue da-n.sle: cercle des- affaircea -peu étre fait'jigun joir et ouronner par Ui
ons dui public nops engage a poursuivre près comme on sepassela fattaisie d'une chapean à.coines l' VuQl&sa vie.

plusque jamais pairede-pantalons pourse présere n On a tantmp alé-6de)-jugesqui dorient
venablement devant un certàin inonde pendant le plaidoyerdune cause, et en s'é-
.- aCerfes, poùrwparvenirnà-;sel parer.:d Mine veillint n'e riir n tpas m i ns .Ie ïr juge-

SL~ PESTE A Q1 EBE C- commnicsion -pour 'pratig ne~r4eomrea solli léa ïdNteg ê prieïi'èfe iutan--
W PES 

.. i 
- ..

- Jorn d be2  hiîd .,r- chieur et avocat- dans lesscoürs ;da Ba- äêoiit xjiiémsät r d6òze-sont t-
Isermfou rticalde- Quebcns i púb(edee Canîda;,-avec l'idéee-in:pas pratiquer -en appdo, qnili'f'a rieir d' finpossihlc

r eu ri pour anno- du ot, il fallait a-voir certain moyeus m leends (llefait n òi r em t de.
ëcr à eectersquelapeytoPi fortune que sa--famille heurèjsement:put[ -nommüéej g ü - v-at hie ai

li cielenia rfurur' lui fournir et-ui enntinuer dans-es luttes- -ifliè roit t1; rÚs nd-r er ,;

uent flr;-escrimes de l terre généreues et-fécoîdes o tideKvait'tre tori:iiî-à3trivers qui n géiaÏ e-
raitl crd' I eté pro un des putssants a otùrsaarùrtide M-le (i z 1ôii~pa lt te qhi
Th iiiFa.phldfl'dél 0 2~3~~ituiiV tf SalHlTer arrivée propos avc-sone-ita èôrte¤l 2J î q rn n

-t *-<' -t.-- '~. r -- ~Jn,
- - . 0Z,



- e... .LASCIE ILUUSTREE.

nous esq aîszons la vie, était de prendre un
etat, et il' le prit sans plus de fIaçon qu'il
prit d'autre chose' plus tard.

CCi-ait facile~a-oirs ui'ftir une com-
mission. d'avocat-. Jn-certificat d'étude
aussi i ot donné pur le ptron que de-mandé

par l'élève un exainasnteur. cinyla-lant
qI t 'élò e@piisLit 4pièlqrs q'esi Sos

unî juge quî en'.écotit'pass repfrics.
apprise. pmuri 'o"nsion et l'atFairetéit:
baclée.

Le tout s'tAn lit, IBro
par nue foule de f tatoninfrde
d'un grand nombre de ltsrres.

(d continuer)

-Al-i
~~

a.M îrrav.aim e a pr.e enir-la Corpora6
tion uiI pro;st.era bientôt" pour.-hnon-

venient 'ci-dsus. ' -

DE LUNA TICO INQUIRENDO

Mr Louis Honoré é-lo étudiant en
droit le 'cette ille soutfre depis .long-
teînps d'aiiénatib nent .- Avarit de l'ex
p&dier à" Aile d~ Be-iporie Gouverne-

m-int a réol d'av'oîtne ehquee- potr-
découvrir l'origine de' la maladie 'de'ce

jenuàhrnmmeafliitdloigne'r les itoyèns
de toùtes lés halituds quipourraent.eer

feperdr alrasorn "

quee a' comene hicr'dévant 'un
jury sus ta 'dirêòè.ion"-dd ~oroner.' Nou<

dunùnnl''s "de'positiors"'e's ienoins lui
'ont je té - s pide- joùr sur "cette etrange
,ffaire. 'M yRAND étî i a cer'iente d -

Je'oîidiM Louis' Holor Huot'de-
puidâ i"bàs'àgé."Il 'a'été mon cond e,:'

pèe iau:Siinaire'd'Qà'ebeo. J'ai occasion
de te voir pre.6ue tous fes jours, :c'st tn

carac cre srnl~ . curaitre. e h ai pasi
vvII tdpusqui est aliéne -

... z,

1 . i.a-Ie-lr-:.l.....na,',a.ncitj a.S .1
"H~oft 1ûiq ehes- sît qalex inotaîent

chez lui une absencei compiete de raison.
Répon.e-Oui, quelqu anes, par exem,-

pie, i'.litile Vourrier du Canada totit d'une
haleinsans s'endoikir.et en société il Irai-
t la Ciede feutillèuiaséabonde.

Qte3tion-:P.ou'vez-j > nous citer des

Prouveraient qiae poesédait as:toujoure'
:tout eAefacultés mîertäes ? .-

Répoîse--Oui. L 9iprit l, fro et
1 19 i le jetaauc ortie En i il

publi cladns le' ouï-aftde Quebec une cri-
t roq'arnîe du iladeiboyer.

e dposant lit, dt rien de. plu:
M .rcoeUaocat étant asserinenité,

ée deï eth tJe .connais Ñ. Huot depuis
tris Je 'emiplooe darm étule en

qualite de' saute-rutsseau.
Qnestion-. Pouvez vou donner au jury

quelques-faits qi. pourrient leur faire croi-
re que M. Huot n'est'as meatis-compos.

1:,Rÿo>se--Oui. Ce'je îi'"oàmie a'iîna-
ne qu'd étudie le dr ôit. je l'a vu sou-
vet. ouvrir un'Cujas:dou un 'Poitier et :lireýI*_.ý; ', - - d '- - i tes.' * 1 dit

pendantune dišaineffe rrmin
s.avcent qtiill era? :admis àa pratique

'de'la profession dlàocat qu'il aura. -un
bureau et des clients. Ce. qui .me -fait
croire qu'il a complitement, perdu. lai raî-
*sOie 'est que ce eune hom 9. a.jpria un a-

.,onnemient a. .l|'Organe de'cl f1Liic t-

~qu'iliaa;payédavnpce·..-MAIuti:m',a
(lit l'âutre jourque. iNyot«.étaikndtatnt
de premier ordre..

E&ë ü i adifliis rien.

A.. T... ;N. de la .ville gde Québecpée.
tanit assermenté dépose e dit
. Question- Racontez. au jury', ce .que . vous
savez- sur4aamaladie-de M.<Longs Hono-
ré Huot? .

Réponse Un soir. de la . semaine' der-
nière je revenais de Spencer-wood où' j'a--
.ai. fitavec succès l'opération de yl'ovne
ristomie sur. la .ersonne du bouf . de ,Son
Excellenee lorsque je -fus arrêté sùr la
rue St. Louis par mon frère .H-ilariô.n qui

.m'ordonnait de, porter; lei;secours nde rnox
art-à M..'Ls. Honoré.Huot, atteint dalié-
nai ion. meýntaie. Je me 'rappelle' qu'à Flo
rence .......

~Le Corcrner. Ne-parlez 'pas 'de -Florence,
mais -de Mr d'iuot .

-TiJeanî---Jexaminai lintérieur-' de Mr
Huot, av'c, le -rectoscope :,et je:' constatai.

li'absence de touté raison chez cet indivi
du, et les causes de- sou étrange maladie:

A B:ircelonne où. j'ètais.et où·ce.s' cas:
- sonît..très-frécjuenl. s.
e..Le:Corrner , '-le-:vous ai déjà'dit..de

lai sser lEurope. .

Ti-Jean -La diagnostic .medit voir
clairement,que la lecture du.lCourrier du,
Canada,l'aboniement à'il'Orgaae de' la

.. Milicela hainede M.Enile Augier,'&
ont- été les causes détermiLuante de la o
lié de M. L.t:H.Huol.

AVie'nne et'â.Baden.. . Baden.
Le Coroner --- De grace-dotIeur.

r..i-Jean' ruigne t et l'orn passe aà:'audi-
tion d'autres temoims. "' Ui.:,

L'enquéte se continue au moment ou
nous mîettons sous pr.ess .

mise 'a ea.u umMerrmia nstruit ai
c.hantierdeM~ Olivrpour coin pte.

duoîvernrruie.glious ine savons gas
encore précisément qudell eýtJa dèstinat.on
del.ce va-issè aúü gëezega.g et
br.itt ies'ceg 1Merrnuroc-'doitanremi~placer

Èiw cuvetted ournemer t"eormändée,
parsoùrEpaisséuracapitaine Fortin'ous

icror sU apprîsiavecgihui'rgnedesanachines
-àjYapeur. et leu dage'teu navire ont
célabriidésak'u'oateie réienotte c
lke idustrie:gti ov. n r:a ... 66.tîq

co?(t eníiŠ dÑut rc6Ïâdmulehl);

''5'

-e'la tobil:efGóï W7 i tsénintade
iiil sI'sL du Tü eïdidUifer.djsf rues

là él e nsc,.r

i çj"o'or

La vanité se glisse- 'partsou
'ai$îs-qui 'pou rrai #révoi~r 'qul s'atta-

querait rn me u - ier
faghe ri•'pe nîl < pon-l ee èdtuinordse-o on.

-Mais commèrt ft I
nanda 'Irdun.e s

-Artiste eà âîeä

Calino en domestique
Il-'sèrt unr ourgeuidsevère conciurrem-
ment avec un cordonrbleuî

U "n'mati le bourgeois rilamnie sa bros-
sequiadisparu. '

L es domestiques: se mettint àe"sa' re-
eherche. Calino hr trouve le premi ,

-- Prévicns: lacuisinire que tu Ps trou-
vée, dlit le bourge' fin 4uelle ne peide
pas sou temp.. :

Au corntraire mn-4 ié,ré4oîld ie descen-
'dant"dê'Jöôrissëš'laissonséá: chercherWi, -

par hasard 'elle la trouvait, ça noué enWf-
rait deux. "

On causait' dernièrement d'un acteur
très connu de eette ville-

=G'. s'écria uit amril'át à e 'd îs-
prit jusqn'auxü heveu-È

Et il ajouta-imnédiatement..
est vrai qu'il est tonplettnwnt chauve

Nous somres forcé t pc
Stúmps norebus qui sont; ds

cauchemairds e' notire graveur. Il pLere
s'exercer à nous donner' dles I

. . . - . .. . n s t



Nez- K

!~ëCln sen.aitdosm

dihui,,uï'.4e fait et.ii6us .noasipermuett9fls

dýis le-rCtnadietde-,merczedi; 1e;nonii ei
]e~ntalt aeLaZSUrption, tgdfléri U

de ,Vli onorab1lScrtEt. seal- TaU,é; nesý
t-zouveni, pas,% etpý) ojneidee -àasez.frap:

r arteIome
-ire, am lesfrnoc denceiQd
.Sir.Narss(pra>..Itî-Blla,,(. le mon

igçeeatoflaýoflemriS en -MIErUe .t-,Imrps.

Pour rendre justice à l'un et a. 1'atre .de
ces 'hon orables Messieurs, nous ltsitâV
de corriger aujourd'hui cette omnission et
doif'naut ci-dessous le: montant dle,. leui

eeouseription:
Sodnit-ftion de M'on. Si E.P.Tacle:,ý$1O(

~endnt u j-ne hiver sousle rèème

Lous II ue nige ýavait e- 1

~ovnZ-Yôus-des trépassée

Car s'il dégèle, je suis mort

Une'antre statue-de-ce.genre portait cett

Ëlfi 'a'* fflt'..n avaaf le degeI.

Un haut -personage., avaitIc >êe n
ýesaic-liq s5hi epitapjheç;

- Q ifCi-Unins liprsnage.

Qui posséda mil -cvrtuls;" '

Qui ne trlompa jajuais -t qui fut toujouni
.[sage

Je n'en dirai paýpdavanfage, )gj ; i.>

etpavre pritaý:,vnjý loui:
à un am-n-i.* Côommeî cet'L ami. e, se1*.pYeS

satrap, î;..ri.nst.arnrefitide,.lel

1pts A .seras~ tpay.. d'u manièrev ou

Voicil une épigrai e qui.pourrait aga-
dre sser à bien des gens de notre époque

~Ç3éî~pe.frdard..;queon renoM me, l
Ne dit Jani.gýMjJ1,.rJc

~~ hpmme

MI4cHEýL.-Dis.dolc,ý-Georýge as-tu été'
au concerid . aiu.nr

-m'en elégouti

.;J tiJ<ttffi:lt*?Ii s

;c t, U

L ~ .. t. ~ .~ I*at ~r> i

., '

iii Mi'.-Langehei'ýr rconlt:at' iiÔtd'Iamillë :et uni'èrnie..ois>àesaienye '
joeuxWs jour ýw artis..- Ce e-chêrý-V i't :omté -dai~ Îýrii'nbre de s_ inîrser

i Ijoy'',,é" -'' ;IPenrs. .v~ae I

.*........
voygursA ri)pRRQUET>ât

'dé 'botiÉdiC;es*''Rv .- ý4n~,CA
e RTCf~..'wT1~'

ti )'Honorable Mil. Mcé:'s'hrédPiL Â u xT bîi<~î

-df è r n s c n o ~ d o ; in d stre l s d à tit-. i .' ... - ,ri a n i e '.
les noms suivent:.ttt. * .d1'q~èxie

~rW;-; -Nuchôli. manchonieêriýuiý la a~îI1-~md
ni .rattt.oe... . -- on~u nu 2ero-contien: une 011plui-

-î .~U~. Beau. que, unique, en~~en ri hudr

toujnr~YéveUeAbonneinert:.$'2 00. par antnée, paiyable
r. Par M.'tDoletaýferblanitier . unë' caféièié ai&erEtd~àc~taieeIed

il itParýnotre -ami -M.~5cei.>~ 4~;::,-
pSI nisd.a anufàcué etr1ares, S 'adresÉiW' piirilttre aàffranchi& à:ý

unre.:caisse;de; ion éelebe càfé5detpiôisidut C. ". Moreitti.
pays. '-~.¶ETIO

çais de Stiloche M. Roiý"ùr''4spt.'Purnen de ý r~~~r< .,. i ,

wEUaZuthjc'et ad r;pe~rd.'su]pure A.-Alebseigné dejhlit',GRAND.EiBOTTE-

-..... ~-..... . ntr cin!e 'ruesîdt.Pontet. Des >Fosgés.,

SOUSPRÉSSE ~ N~7~anp1a aisa.4ppatellantû àWrn,

L~Arid'é~rasserdescoinmisiat-ec ,'du ~~e7osintyn;ctbyrtcr~:.
vearu de S jours, par. M.F,.-;.Gu iinarcbiand-fnsk.omec ctipIittsr

(-iiPotirquoijepensionnie à~SLSauviùru4. par dt'J i" :#ifrm1 stii1ii bliq 'en,

-U.ne imbuïtacheiipôàsÏble, rpar>Antil. teto, pntull et px!-iWenane,

--- ~Bed coup-.d'eftets et .peu-de~ caus*se*,,u p~~mt1. tu~l~p~u. ont,, bien
de morale par 1). MvrreWyiýrA'vocat , c 6uîpper dJenoraeen,

.nt. ~r-J:<:~J s.Ltifl~t Iitn t.' *r-vpu'.'J ~ q~.cejOp>t'a i-À -taa -. ;--~<~~'- ,J

La SCIE ItLLtI5TUiE -est -à' tendre1 chez>~

&. .Lor~t, Mnà~ïe diex.


